Projet d’accueil.

« L’Arbre de Vie »

Halte accueil d’urgente nécessité.

La halte accueil « de confort » ou « d’urgente nécessité » ?

Définition : Une halte accueil est un lieu d’accueil de courte durée pour des enfants en bas âge.

1. Les mêmes mots pour des réalités bien différentes.  

La halte accueil de confort : accueille des enfants en dessous de six ans pendant quelques heures par semaine afin de permettre à leurs parents de se libérer pour réaliser des activités, faire des courses, pratiquer un sport, souffler un peu, encore réaliser des démarches administratives et/ou consulter un médecin, tout en donnant à l’enfant une occasion de socialisation.
Cette halte accueil remplit un rôle social certain. La contribution financière est toute fois élevée et donc certains milieux défavorisés ne peuvent assumer ce coût.

La halte accueil d’urgente nécessité : répond à une situation existentielle plus angoissante, sans imposer des contraintes financières impossible à assumer.
· Elle permet à certaines familles  de trouver leur place dans une société où, actuellement, elles vivent l’exclusion. Elle  aide les familles à sortir d’une situation précaire pour trouver le plein exercice de leur dignité  de parents de mères et de mères et de personnes exerçant par exemple un emploi, des études, des formations, …
· Elle offre à l’enfant, dès sa petite enfance, une intégration sociale de qualité.
2. Statut de l’Arbre de Vie.
Statut juridique :

L’Arbre de Vie est une a.s.b.l. contrôlée par l’O.N.E.

Partenariats :

-Commune de Jette et de Schaerbeek.
- L’O.N.E
Il n’y a pas de statut propre à une halte accueil d’urgente nécessité ou halte accueil de confort.
Les haltes accueil sont incluses dans la compétence du statut des crèches et des prégardiennats.

L’Office de la Naissance et de l’Enfance (O.N.E.) a envoyé le document traitant des milieux d’accueil intitulé « Missions, responsabilités et orientations de travail définies par l’O.N. E, pour les crèches et prégardiennats » (article 2 et 8).
Mise à jour : le 1 mars 2017.

Préambule :

La crèche et le prégardiennat sont des milieux de vie complémentaires au milieu familial de l’enfant. Ils ont pour but de permettre à l’enfant de s’épanouir tant sur le plan physique que psychologique, et cela dans un cadre agréable.

Une équipe spécialisée et responsable accueille les enfants.
Ils sont aussi des lieux privilégiés d’écoute et de soutien aux parents.

Ils donnent également l’occasion aux familles de se rencontrer et de se connaître.

Article 2 : La crèche et le prégardiennat sont des institutions organisées et gérées par des personnes de droit public ou privé. On les appelle « pouvoirs organisateurs » (P.O.) .
Lorsqu’elles sont intégrées dans un complexe social, éducatif, scolaire, hospitalier, administratif, industriel ou commercial, ces institutions doivent être gérées comme entités distinctes. Bien que créées essentiellement pour l’accueil d’enfants de membres du personnel de ces complexes, elles doivent s’ouvrir à d’autres enfants.
Article 8 : Les enfants sont réunis par petits groupes de vie de moins de 16 afin de pouvoir leur offrir un environnement harmonieux où les contacts individualisés sont rendus possibles.

L’âge n’est pas le seul critère de regroupement.

L’organisation générale de la crèche et du prégardiennat doit permettre une limitation du nombre d’adultes différents s’occupant de l’enfant.

Simultanément, deux puéricultrices maximums sont présentes auprès d’un groupe d’enfants. (Crèche = 1ETP pour 7 enfants et au pré gardiennat = 1 ETP pour 9 enfants). 
Le choix se porte de préférence sur une organisation permettant le « suivi » du même groupe d’enfants par les mêmes puéricultrices.

La halte accueil : 

Le vocable halte accueil recouvre des initiatives d’accueil très diverses allant de l’accueil de quelques heures ou demi-jours par semaine à l’accueil d’urgence fonctionnant chaque journée de la semaine. 
Le projet développé, le nombre d’enfants accueillis, les horaires variant d’une structure à l’autre, tout comme la participation financière qui est le plus souvent très démocratique, correspond à l’esprit de ces projets.
Certaines structures combinent le système plus souple de la halte accueil. On parle alors de multi- accueils.
3. Qu’est-ce que l’Arbre de Vie ?

· Où sommes nous situés ?
Siège Social : Chaussée de Wemmel, 229 d.
1090 Jette.

Téléphone : 02/428 21 24.
Adresse mail : christine@arbredevie.be

Implantation de Schaerbeek : Rue G. Guffens, 24

1030  Schaerbeek.

Téléphone : 02/2152124

Adresse mail : patricia@arbredevie.be 

· Objectifs généraux et spécifiques 
L’Arbre de Vie peut accueillir 16 enfants à Jette et 13 enfants à Schaerbeek,       âgés de 2 mois à 4 ans.

· Pourquoi jusqu’à 4 ans ?

Ce sont des cas exceptionnels. Il s’agit le plus souvent de permettre aux parents demandeurs d’asile, de réaliser diverses démarches administratives, comme par exemple de pouvoir trouver une école pour leur enfant.

Il nous arrive  d’accepter des enfants exclus d’une école maternelle, à cause de leur manque de socialisation et leur permettre d’entrer dans le système scolaire classique.
· Pour qui ?

La décision d’inscription des enfants se fait sous la responsabilité exclusive de l’Arbre de Vie.
La priorité de l’accueil se fait en tenant compte du degré d’urgence des situations. Il y a une liste d’attente. Dés qu’il y a une place, nous tenons compte de la situation la plus urgente.

D’autres situations :

· Des mamans souffrant d’une maladie, de dépression, …
· Enfants de mamans démunies financièrement, vivant dans la précarité, Mamans vivant dans l’isolement et qui désirent  suivre des cours d’alphabétisation.

· Des mamans suivant des formations  qualifiantes afin d’obtenir un emploi. 

· Enfants de parents sans papiers et dont les parents suivent des cours d’alphabétisation.

· Des mamans seules ayant un contrat « article 60 ».
· Les enfants de parents demandeurs d’asile, et dont le centre d’accueil se trouve sur le territoire de Jette.
· Des enfants suivis par l’Aide à la jeunesse.
Les enfants ne sont pas tous présents tous les jours, mais par roulement, pour permettre de libérer du temps pour le parent afin qu’il puisse se construire et sortir de son exclusion.

Un parent qui n’a pas la possibilité de confier son enfant à une crèche ou à une gardienne privée par manque d’argent et qui souhaite sortir de sa marginalité, se trouve devant un obstacle quasi insurmontable. 
La première victime en est l’enfant. 
En effet, trop souvent les personnes vivant une situation psychosociale lourde se sentent isolées et déprimées et  stressées ; cela se répercute très souvent sur l’enfant.
Submergés de difficultés diverses comme par exemple celles de trouver un emploi, certains parents n’arrivent plus à offrir à leur enfant toute l’attention, l’affection, la présence dont celui-ci a besoin pour se construire et s’épanouir.

L’enfant ressent ces tensions qui, accumulées, auront un impact négatif sur sa vie et sa scolarité future.

Un enfant qui n’a pas reçu assez de sécurité affective, présente souvent des difficultés à se socialiser par manque de confiance en lui.  Ce qui peut avoir des répercussions sur sa scolarité future.
Des phénomènes de rejet peuvent apparaitre vis-à-vis de l’enfant et de toute la famille qui se marginalise.
Cette marginalisation peut avoir des impacts à long terme sur toute la scolarité des enfants.
Toutes les situations familiales ne présentent pas le même risque  mais la possibilité existe.

D’où l’importance de pouvoir offrir à tous les enfants un accueil de qualité.
L’Arbre de Vie  accueille des enfants de toutes  nationalités différentes et origines  et de toutes religions confondues. 
Ce sont des parents souvent issus de l’immigration récente, ayant très peu de points de repères en Belgique. 
D’autres souffrent de handicaps liés à une maladie.

D’autres souffrent d’un grand isolement et de  de dislocations familiales. Ils veulent cependant repartir dans la vie. Quasi toutes les mamans émargent au Centre Publique d’Aide Social (C.P.A.S.), au chômage ou sont sans ressources financières.
C’est donc dès le départ, dès la petite enfance, qu’il faut donner des chances à l’enfant.
· Organisation de l’Arbre de Vie et de son personnel :

· Accueil et heures d’ouverture : 

L’Arbre de Vie sera ouvert de 7h30 à 17h30 du lundi au vendredi.
· Encadrement :
L’équipe de l’Arbre de Vie est composée :
1. D’un Conseil d’Administration (CA) :

Un président, un trésorier et un secrétaire + d’autres membres.
Celui-ci est garant du projet de l’Arbre de Vie de Jette et de Schaerbeek tel que décrit dans les statuts. Il gère l’aspect financier. Les haltes d’accueil ne recevant aucun subside, elles vivent des donations faites par des personnes et des associations.
Les infirmières sont mises à disposition et rémunérées par les communes de Jette et de Schaerbeek.

2. D’une équipe d’accueillantes composée :
-de deux  infirmières directrices, dont une  travaille à temps plein et l’autre ½ ETP.
-de 6 équivalents temps plein accueillantes ( puéricultrices et auxiliaires )
-ainsi que des volontaires qui assurent quelques heures par semaine.

Qualification des volontaires :

Une partie des volontaires sont soit puéricultrices, soit éducatrices, et encore infirmières accoucheuses, ergothérapeute, professeur de gymnastique, aide- soignante et certains n’ont pas de qualifications propres à la profession liée à la petite enfance, mais elles suivent les 50 heures de formation demandée par l’O.N.E.
· Participation financière :
La participation financière des parents est de :

· 4,50 la journée et de 3,00 la demi-journée (+ de 1000€)

· 3,00 € la journée et de  2,00€la demi-journée (- de 1000€)
· Horaire : la journée de 7h30 à 17h30 et la demi-journée de 8h00 à 12h00.

Cette participation  a été fixée par le Conseil d’Administration de l’Arbre de Vie. Et est fixée en fonction des ressources  des parents.
Cette participation financière accessible   respecte la dignité de celui qui participe, mais ne sera jamais un obstacle à l’acceptation d’un enfant dont les parents ne pourraient assumer cette faible participation.
· Rôle des différents intervenants
· Les directrices et infirmières coordinatrice :

Deux fonctions attribuées à une seule personne : la fonction de directrice et celle d’infirmière. Il faut assurer l’accueil des parents et leur accompagnement, l’encadrement de l’équipe,  la coordination au quotidien des activités de la halte accueil ainsi que l’aspect administratif. 

· Les accueillantes :

· Accueil :
Elles accueillent les enfants de manière chaleureuse afin d’installer un climat de confiance chez l’enfant et les parents. Ce climat paisible permet aux parents de quitter leur enfant avec sérénité, le sentant en de bonnes mains. 
Elles assurent à l’enfant sécurité, bien-être, hygiène, et veillent à ce qu’il mange les aliments apportés par ses parents.
Elles veillent à son sommeil, à son confort et consolent l’enfant quand il a du chagrin. Elles cherchent tout spécialement à comprendre l’enfant et les raisons qui le chagrinent.

· Développement et épanouissement : 

Les accueillantes favorisent chez l’enfant le développement de la confiance en soi et de son autonomie.

Elles favorisent le développement psychomoteur de l’enfant. Elles l’aident à découvrir par le jeu différents aspects nécessaires à son développement (jeu d’éveil, poupée, poussette, musique, jeux développant les cinq sens, jeux de psychomotricité, etc.). Chaque jour, une activité est organisée. Les enfants font de la peinture aux doigts, des collages de papier et de gommettes, de la pâte à sel, des pâtisseries en fonction de leur envie et de leurs compétences
Elles sont attentives aux expressions verbales et non verbales de l’enfant afin de pouvoir répondre à ses besoins.

Si un enfant vit une situation difficile, une personne de l’équipe est davantage attentive. Elle devient la référence de cet enfant. Elle observe le comportement de l’enfant, et note ses observations dans le cahier de l’enfant. Lors de la réunion mensuelle, l’accueillante donne des explications concernant ses observations au sujet de l’enfant, ce qui permet un échange constructif entre accueillantes.

· Socialisation :

Elles donnent des limites aux enfants leur apprennent à respecter les autres, le matériel, les livres, …
Elles s’accordent aux particularités et aux besoins individuels de chaque enfant tout en veillant à l’harmonie du groupe.
Les accueillantes veillent à éviter toute discrimination entre enfants et toute attitude de préférence individuelle.

· Leurs rôles vis-à-vis des parents
Le matin, elles accueillent les enfants, sont attentives aux dires des parents et veillent à la transmission des informations.

En fin de journée, quand les parents viennent reprendre leurs enfants, les accueillantes expliquent le déroulement de la journée et répondent aux questions.

Elles sont tenues au secret professionnel.

Projet pédagogique :

Le « bien vivre en société »

· La familiarisation :

La période de familiarisation est ajustée à chaque enfant.
En règle générale, l’enfant vient visiter le milieu d’accueil avec le(s) parent(s) lors de l’inscription. 
L’enfant découvre chaque pièce de vie ; il y découvre aussi l’équipe et les autres enfants.

La familiarisation se fait en douceur, en fonction de chaque situation et de l’enfant.

Le parent reste avec l’enfant dans la section deux ou trois jours afin de pouvoir observer notre mode de fonctionnement et surtout de pouvoir échanger avec les accueillantes afin de créer du lien, élément essentiel  pour que l’enfant trouve sa place dans le milieu d’accueil.
Nous accordons beaucoup d’importance à  la place du parent dans le milieu d’accueil. 

Nous encourageons le parent  à investir cette période de familiarisation.

La confiance doit s’installer entre l’équipe et le parent pour que l’enfant se sente en confiance.

A tous moments si l’enfant ou le parent en ressent le besoin, le parent peut rester le temps qu’il faut dans la section. 

Doucement et à son rythme quand l’enfant et le parent sont prêts, l’accueil de l’enfant  peut s’envisager sans la présence de ses parents.

D’abord une demi-journée et puis une journée complète.

Il est certain que dans certaines situations, la familiarisation peut être écourtée car le parent doit commencer sa formation rapidement ou pour d’autres raisons.

Il arrive que l’enfant et son parent ne peuvent bénéficier d’une familiarisation vu la situation d’urgence. Ce n’est pas facile, ni pour le parent, ni pour l’enfant et aussi pour les accueillantes.  Nous accordons une attention particulière pour ces situations particulières.

Le/les parents peuvent téléphoner à tous moments pour prendre des nouvelles de leur enfant.

· L’accueil :

Lorsqu’un parent dépose son enfant le matin à la halte d’accueil, il le fait en toute confiance, car il connaît le personnel et le milieu dans lequel son enfant vit.

Mais néanmoins, il part toujours avec un petit sentiment de culpabilité et une petite appréhension car la séparation est toujours un peu difficile à vivre.

L’accueil est donc un moment important pour le bon déroulement de la journée de l’enfant et de son parent.

Le matin nous posons les questions telles que : Comment s’est passée la soirée, la nuit, le lever ? A-t-il déjeuné ce matin ?...

C’est pourquoi il est important de rassurer le parent lorsqu’il vient rechercher son enfant. Il faut lui expliquer en résumé comment s’est passée la journée de son enfant.

Prendre le temps de lui raconter ce que l’enfant a fait, dans quel jeu il a progressé, si le plat préparé par maman lui a plu, s’il a bien dormi, s’il progresse avec le langage et la propreté pour les plus grands, tous des éléments qui vont rassurer le parent et surtout le déculpabiliser. 

Surtout ne pas rendre l’enfant comme un petit paquet, à toute vitesse. C’est un échange qui demande un peu de temps mais qui est vraiment important.

· L’éveil des sens !
Le jeu est une activité primordiale permettant à l’enfant de se développer. 
La confiance, l’autonomie, la concentration, la créativité, la spontanéité, le respect de l’autre, des objets, des matières.

Il permet de perfectionner les habilités motrices, d’analyser des situations, de faire des expériences, de vivre une intégration dans des domaines différents, de créer et de vivre des liens sociaux. 

A l’Arbre de Vie, le jeu est une « affaire sérieuse ». Nous agissons dans le cadre d’une approche globale de l’enfant et tenons compte de son processus de maturation.

Nous considérons le jeu comme essentiel dans l’acte éducatif et faisons confiance à l’enfant en misant sur sa spontanéité et son envie de jouer. Il doit s’approprier tout ce qui nous semble si naturel qu’on ne le voit même plus comme un apprentissage.

Tout en jouant, l’enfant prend des décisions, transfère ses acquis et devient de plus en plus autonome.

Nous essayons de guider l’enfant par les plaisirs de la recherche et de la découverte, tout en visant de multitudes d’expériences.

En promulguant des activités ludiques, nous favorisons une plus grande égalisation des chances et l’entrée dans la vie scolaire.

Tous nos jeux et travaux manuels suscitent un maximum l’autonomie, et la communication et surtout du plaisir tout en visant l’apprentissage.
Nous observons les enfants tout au long de la journée et de l’accueil.  
Est-ce qu’il se cantonne au même jeu ?

Est-il meneur ? Est-il mené ? 

Pourquoi reste-t-il toujours seul ? Pourquoi est-il agressif ? 

A-t-il un ami ?
Et également à l’enfant qui ne joue pas.

A l’Arbre de Vie, l’attitude de l’équipe est déterminante. Les accueillantes s’investissent, entrent dans le jeu, aident les enfants, n’abandonnent jamais un enfant.

Sans privilèges particuliers, elles témoignent de l’intérêt à chaque enfant avec enthousiasme et dynamisme.

Les jeux stimulent le développement de la communication, des apprentissages et des relations positives entre les enfants.

La motricité occupe une place de choix.

L’Arbre de Vie possède un espace extérieur. Les enfants jouent dans celui-ci dès que le temps est clément.

Les jeux libèrent leurs mouvements, stimulent leurs activités motrices et les amènent à les résoudre. Par ex : Comment descendre du toboggan, jouer avec des ballons, marcher jusqu’au bout du jardin pour les plus petits.

Nous avons un coin détente : un coin en bois qui se situe dans la pièce principale.

Les enfants y apportent souvent un jouet ou une poupée, s’y réfugient, se coupent de la vie de groupe ou, au contraire, y construisent un imaginaire ensemble.
Le jeu doit être adapté à l’âge de l’enfant. De temps en temps et en fonction du groupe d’enfants  nous organisons  des ateliers bricolage : pâte à sel, peinture, collage.

Deux fois par mois, un atelier cuisine : nous préparons des gâteaux, des potages, des crèmes, des crêpes etc.…que les enfants dégustent  lors du goûter ou les apportent à la maison.
Nous avons un coin lecture, une table, quelques chaises et une centaine de livres adaptés à chaque âge. 

Ce qu’ils aiment le plus, c’est quand une collègue s’installe dans la maison avec le livre et raconte l’histoire ! Petit à petit, le coin lecture se remplit de nos petits qui écoutent attentivement l’histoire, puis applaudissent notre narratrice ! 
A Jette, une fois par semaine, nous avons une conteuse de la bibliothèque qui se déplace et raconte les histoires aux enfants.

La spécificité du fonctionnement de cette structure nous permet une approche individuelle de chaque enfant.

Le plaisir partagé entre l’adulte et l’enfant ou les enfants entre eux favorise toutes les valeurs spécifiques à l’Arbre de Vie.

· Les repas
Les parents apportent le repas et le goûter et l’eau pour la journée. 

Lorsque les parents déposent leur enfant, s’informer :

· De leurs habitudes alimentaires : Que mange l’enfant ? (Allaitement maternel, biberon, les panades, les légumes,). Les heures de repas à la maison. 

· Comment l’enfant se débrouille-t-il pour manger, avec une aide, seul, avec ses mains, à la fourchette, …
· L’enfant a-t-il des intolérances ou allergies à certains aliments ?

· L’enfant a-t-il pris son petit déjeuner avant de venir à la halte accueil ?
· Le matin vers 10h00 :

Les enfants sont installés autour de la table ; ils prennent un verre d’eau et un gobelet de soupe. L’équipe prend une tasse de café ou de thé. Un moment convivial où l’on chante quelques chansons avant l’activité manuelle du matin.

· Le repas du midi :

Vers 10h45 : les bébés mangent en premier, ensuite les moyens vers 11h00.

Vers 11h15, les grands vont à la salle de bain pour se laver les mains, une collègue met les bavoirs et installe les enfants autour de la table. Une 3ème personne transvase le repas de l’enfant dans l’assiette et, ensuite, le repas est réchauffé au micro onde. 
Nous donnons à manger aux plus petits. Les plus grands sont dans l’apprentissage et la découverte de l’autonomie. Nous veillons à ce qu’ils manipulent bien le couvert.
Pendant le repas, on observe :

· Veiller à un bon maintien à table
· Sa facilité ou non de l’emploi de la fourchette, la cuillère. 

· Mange-t-il avec appétit. A-t-il des préférences, des dégouts ?
· Lui apprendre à goûter de tout, sans le forcer

· L’aider à gérer la juste dose sur la cuillère, ni trop, ni trop peu ! 

· Surveiller les enfants qui engouffrent les aliments et ceux qui ne mangent trop peu.

· Pendant et après le repas, on donne de l’eau au gobelet, au biberon pour les plus petits.

· Le goûter : 

On privilégie les fruits, les produits laitiers et la petite tartine.

Pour les plus grands, on a instauré un self service : Sur une table sont disposés les fruits, les produits laitiers et les tartines. Chaque enfant à son tour, va prendre un aliment de leur choix sur leur assiette. Nous essayons que les enfants mangent de tout.
Lors du départ de l’enfant :

· Informer le parent si l’enfant a bien mangé ou non.

· Informer le parent sur l’acceptation de l’enfant concernant la texture de l’aliment, liquide, mixé, avec morceaux. 

· Nous proposons aux parents, de changer certains aliments trop riches, trop sucrés, trop gras. Ex : donner du yaourt nature plutôt que des petits « Gervais » tous les jours. 

· Nous discutons sur les quantités d’aliments à donner aux enfants. Ex : 3 saucisses avec des pâtes nature. Nous discutons sur le fait de diminuer la quantité de viande, 30gr par exemple au lieu des 3 saucisses, des pâtes avec des légumes,
· Nous expliquons aux parents l’importance d’avoir un horaire pour les repas. Exemple : au matin, petit déjeuner. A midi repas chaud avec légumes, féculents et protéines (œuf ou viandes ou poissons). Au goûter : des fruits, un produit laitier, une petite tartine à la confiture, au choco,). Au souper : un souper léger, ou le biberon de lait pour les plus petits. 

·  Voici les quelques conseils donnés aux parents (tout dépend de leur situation)
· Eviter les petits pots, ils sont chers, et manquent de bonnes matières grasses ou y ajouter 2càc de matière grasse (huile ou beurre)
· Peu de viande grasse, mais favoriser le poulet, le jambon, le poisson.

· Encourager l’absorption régulière de légumes frais, de riz, de pâtes, de pommes de terre nature.

· Ne pas mettre de sel au moins jusqu’à un an et plus si possible (ce point est très difficile à faire comprendre aux familles étrangères qui assaisonnent beaucoup leurs aliments).

· Consommer chaque jour des fruits, des laitages, des céréales avec du lait. 
· Eviter de trop consommer des pâtes à tartiner, trop riches en matière grasse et en sucre.

· La sieste
Les petits :

Après le repas de 11h30, les petits sont changés les premiers. Le change est un moment privilégié avec l’enfant, nous lui parlons doucement, le rassurons, lui expliquons qu’il va faire la sieste et qu’après, il sera en pleine forme pour jouer. Lorsqu’ils ont reçu leur doudou et /ou tétine, les petits sont conduits dans leur lit à barreau. Lorsque tous les enfants sont couchés, une accueillante reste auprès d’eux pour les rassurer et les endormir.
Pour les aider à s’endormir, les enfants ont une petite musique calme. Ils sont placés sur le dos ou le côté, en fonction de leur âge et selon leur habitude et rituel d’endormissement.

Tant que tous ne dorment pas, l’accueillante reste dans la chambre.

Si les enfants ne dorment pas, on les prend près de nous et ils jouent tranquillement.

Les grands :
Dès qu’ils ont reçu à boire après le repas, les grands sont conduits à la toilette pendant que les petits sont changés. Les lits au sol sont installés, les couvertures déposées sur les lits, les lumières sont éteintes et les stores descendus.

Chaque enfant est alors installé sur son lit avec son doudou et/ou sa tétine.

On rassure les grands par une caresse et quelques paroles douces. On leur explique qu’après avoir bien joué et mangé, il faut se reposer.

L’accueillante s’installe pour veiller sur les enfants durant toute la sieste.
Lorsqu’un enfant se réveille il peut rejoindre la section et jouer librement 
· La référente
Introduction :

La personne de référence n’est pas seulement une personne désignée pour s’occuper plus particulièrement d’un enfant. C’est aussi tout un dispositif réfléchi pour permettre l’individualisation des relations avec chaque enfant.
Cela permet d’assurer une continuité entre l’enfant et l’équipe qui peut ainsi mieux connaître l’enfant, son rythme, ses besoins.

La référente est un lien facilitateur de séparation et d’échange du quotidien de l’enfant.

Une référente pour qui ?

Après la période de familiarisation et les premières observations, certains enfants peuvent laisser « paraître » quelques problèmes d’adaptation et/ou de comportement.

Lors de notre réunion mensuelle, et après discussion en équipe, une personne se désigne pour observer l’enfant, sans interférer dans ses jeux ou attitudes.

Cette personne s’engage à retranscrire ses observations le plus régulièrement possible dans le cahier de l’enfant.

L’équipe a accès aux notes et celles-ci sont transmises à toute l’équipe lors de nos réunions mensuelles. Des questions et solutions pourront alors être posées ou proposées.

Tous les enfants n’ont pas nécessairement besoin d’une référente. Mais, pour notre halte accueil, ce rôle est important. Cela permet à l’équipe de travailler plus sereinement car nous savons que l’une d’entre nous est attentive aux désirs et besoins spécifiques de l’enfant observé.

Nous savons aussi qu’elle en prendra note et nous communiquera ses observations.  
· Les volontaires : 
Témoignage d’une volontaire.

C’est en accompagnant une connaissance qui allait rechercher son enfant à la halte accueil, que j’ai découvert l’Arbre de Vie.

J’ai trouvé l’endroit très sympathique et chaleureux.
Quelle surprise pour moi d’y retrouver d’anciennes connaissances : mesdames Francine et Betty.

En les voyant avec les enfants, je me suis dit que je pourrais aussi apporter mon aide.

Après quelques renseignements pris auprès de Latifa, j’ai été un peu plus tard signer ma convention  de volontaire auprès de Francine et Fernand Meert. C’était le 4 décembre 2001.

J’y suis toujours, j’y ai trouvé un esprit d’équipe, de la chaleur humaine, un contact très précieux avec les enfants. J’ai également appris beaucoup de choses lors des réunions d’équipe, une fois par mois, réunions très intéressantes où nous parlons des enfants, des améliorations à faire et où on nous présente les nouveaux venus.

· Les réunions
Elles se déroulent une fois par mois, le vendredi de 14h00 à 17h00.

Toute l’équipe y participe.

La réunion est divisée en 4 parties :
1) Discussion des tâches quotidiennes : Faut-il changer et/ou améliorer l’organisation journalière ?
2) Un thème par mois abordé sur les sujets de la petite enfance : exemple : L’hygiène des mains, les maladies infantiles, les collations, … 

3) Présentation des nouveaux enfants : La directrice présente les petits nouveaux, explique la situation familiale de l’enfant afin de bien comprendre le comportement, l’attitude de l’enfant. Elle explique aussi, les habitudes alimentaires, les jeux, le sommeil, de l’enfant. Bien sûr nombres de ces renseignements émanent des parents lors de l’inscription de l’enfant. La directrice transmet les informations nécessaires à l’équipe, en respectant le secret professionnel.
4) Observation des enfants : nous discutons des enfants surtout quand l’équipe éprouve des difficultés face à certaines situations, au comportement de l’enfant.  Nous essayons de trouver des pistes ensemble pour le bien-être de l’enfant. Evidemment, le secret professionnel est de rigueur pour toutes ces matières. A Schaerbeek nous avons la chance d’avoir la présence d’une psychologue pour nous aider dans la réflexions quant aux situations délicates de certains enfants. 
Ce projet d’accueil a été élaboré en équipe lors de la journée pédagogique.

Merci à l’équipe.

La directrice,   Patricia Linsmeau
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